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AVEC     PRIVILEGE     DU     ROY 


AU  ROY  1 


Siée, 


J'ose  offrir  à  Vostre  Majesté  cet  Ouvrage  de  musique,  avec  quelque 
sorte  de  confiance,  puis  qu'EUe  a  eu  la  bonté  de  témoigner  plusieurs 
fois  Elle-même,  qu'elle  l'avoit  entendu  avec  plaisir.  Je  sçay  bien, 
Sire,  que  selon  toutes  les  apparences,  je  dois  un  si  heureux  succez 
à  la  beauté  du  Sujet  et  à  la  magnificence  des  paroles  qu'on  m'a 
fournies,  plûtost  qu'à  la  délicatesse  de  mes  Chants;  et  que  quand 
mesmes  ces  Chants  auroient  esté  encore  plus  imparfaits  qu'ils  ne  le 
sont,  les  louanges  de  Dieu  qu'ils  expriment,  n'auroient  pu  manquer 
de  vous  les  rendre  agréables,  et  de  faire  sur  vostre  esprit  leur  im- 
pression ordinaire,  sur  tout  estant  chantées  comme  elles  l'ont  esté 
dans  une  Maison  toute  céleste  et  toute  angelique,  par  des  bouches 
aussi  pures,  pour  ainsi  dire,  que  celles  des  Anges  mesmes.  Mais  à 
quelque  raison  que  je  doive  attribuer  ce  succez;  c'est  une  chose  si 
glorieuse  pour  moy,  d'avoir  pu  contribuer  par  mon  travail  à  délasser 
durant  quelques  heures  le  plus  grand  Prince  de  l'Univers,  que  cette 
seule  pensée  va  faire  désormais  toute  la  félicité  de  ma  vie.  J'espère 
cependant ,  Sire ,  que  le  Ciel  achèvera  de  bénir  mon  Ouvrage,  en  y 
faisant  trouver  sur  le  papier  quelques-uns  de  ces  mesmes  agré- 
mens  qu'on  y  a  crû  entrevoir  dans  la  représentation,  et  me  donnera 
des  forces  pour  travailler  dans  la  suite  du  temps  à  mériter  peut- 
estre  par  des  compositions  plus  vives,  et  plus  dignes  d'estre  veuës 
de  Vostre  Majesté ,  les  recompenses  et  les  grâces  inespérées  dont 
Elle  m'a  déjà  comblé  par  avance. 
Je  suis  avec  un  profond  respect, 
Sire , 

de  Votre  Majesté 
Le  tres-humble,  tres-obeïssant  et  tres-fidele  sujet  et  serviteur, 

J.  B.  MOREAU. 


i.  Cette  cpître  ne  se  trouve  pas  dans  l'imprimé  de  1696,  mais  seulement  dans  celui 
■  de  1689 


La  musique  des  chœurs  d'Esther  et  d'Athalie  par  J.  B.  Moreau,  et  celle  des 
quatre  Cantiques  spirituels,  œuvre  du  même  musicien  pour  les  trois  pre- 
miers, de  Michel-Richard  de  la  Lande  pour  le  quatrième,  sont  données  ici 
telles  qu'elles  ont  été  imprimées  ou  gravées  du  temps  des  compositeurs. 
On  en  eût  sans  doute  rendu  la  lecture  plus  facile  aujourd'hui,  si  l'on  avait 
supprimé  les  clefs  de  sol  première  ligne,  les  clefs  d'ut  seconde  ligne,  les 
clefs  de  fa  troisième  ligne,  ces  clefs  n'étant  plus  en  usage  que  dans  la 
transposition  ;  mais  une  reproduction  fidèle  de  ces  œuvres  anciennes  a 
paru  avoir  son  intérêt,  et  l'on  s'est  décidé  à  maintenir  les  vieux  signes  de 
notation  tels  qu'on  les  trouve  dans  les  éditions  du  temps.  Un  change- 
ment toutefois  a  été  jugé  nécessaire.  Le  bécarre  n'existant  pas  à  cette  épo- 
que, on  le  désignait  par  un  bémol  :  comme  le  même  signe  employé  à  la 
fois  dans  deux  sens  différents  pouvait  jeter  de  la  confusion  dans  la  lecture, 
on  s'est  permis  de  remplacer  les  bémols  par  des  bécarres  toutes  les  fois 
qu'il  en  devait  être  ainsi. 

On  a  gravé  dans  la  forme  actuelle  les  clefs  de  fa  (le  C  à  l'envers  D'). 
On  a  rejeté  comme  inutile  le  redoublement  de  certains  accidents  à  la 
clef,  vu  que,  dans  l'usage  d'à  présent,  un  seul  bémol  ou  un  seul  dièse  à 
l'armature  se  rapporte  à  toutes  les  octaves. 

Sur  la  page  qui  précède  la  musique  d'Esther  et  d'Athalie,  et  sur  celle 
qui  précède  les  Cantiques,  nous  donnons  un  spécimen  (fac-similé)  de  la 
notation  des  vieilles  éditions,  où  l'on  remarquera  que  les  notes  ont  presque 
partout,  au  lieu  de  la  forme  ronde  aujourd'hui  en  usage,  la  forme  carrée 

M.  Charles  Richner  avait  préparé  les  copies  de  la  musique  de  Moreau, 
d'après  les  exemplaires  du  Conservatoire,  travail  minutieux  qui  demandait 
à  la  fois  de  l'intelligence  et  beaucoup  de  patience.  La  mort  l'a  frappé  au 
mois  de  mars  1871,  avant  qu'il  eût  terminé  sa  tâche.  M.  J.  B.  Weckerlin, 
membre  du  comité  des  études  au  Conservatoire  de  Musique,  a  bien  voulu 
s'occuper  de  l'achèvement  et  de  la  révision  de  ce  travail,  en  conférant  les 
épreuves  avec  le  texte  original,  et  en  faisant  dans  la  notation  les  quelques 
changements  dont  il  a  été  parlé  plus  haut. 

On  a  fidèlement  reproduit  les  titres  que  portent  les  éditions  du  Con- 
servatoire. Il  nous  a  paru  de  quelque  intérêt  de  réimprimer  aussi  les 
épitres  dédicatoires  de  J.  B.  Moreau,  qui  sont  en  tête  des  premières  im- 
pressions de  la  musique  d'Esther  et  de  celle  d'Athalie,  et  le  petit  avis  Au 
lecteur  qui  précède  la  musique  des  Cantiques. 

Il  7  a  à  la  bibliothèque  du  Conservatoire  deux  éditions,  qui  d'ailleurs 


s'accordent,  de  la  musique  à'Esther  :  une  de  1689,  qui  est  celle  dont  nous 
avons  reproduit  le  titre,  et  qui  contient  YEpitre  au  Roi  ;  et  une  autre, 
de  1696,  intitulée  : 

Intermèdes  en  musique  de  la  tragédie  ctEsther,  Propres  pour  les  dames  re- 
ligieuses et  toutes  autres  personnes.  Par  Monsieur  Moreau,  maistre  de  mu- 
sique et  pensionnaire  de  Sa  Majesté.  —  A  Paris,  chez  Christophe  Ballard, 
seul  imprimeur  du  Roy  pour  la  musique,  rue  Saint- Jean-de-Beauvais,  au 
Mont-Parnasse. —  M. D.C.XCVI.  Avec  privilège  de  Sa  Majesté. 

Cette  bibliothèque  possède,  en  outre,  un  manuscrit,  portant  les  armes 
du  Roi,  et  dont  voici  le  titre  : 

Esther,  tragédie  tirée  de  FEscriture  sainte.  Faite  par  M.  Racine.  —  Et  la 
musique  par  M.  Moreau.  —  Représentée  devant  Sa  Majesté  dans  la  Maison 
de  Saint-Cyr.  —  Et  coppiée  par  Philidor  Vaisné,  ordinaire  de  la  musique 
du  Roy,  de  la  mesme  manière  quelle  a  esté  représentée  à  Saint-Cyr. 
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CANTIQUES 

CHANTEZ 

DEVANT   LE   ROY 

ET   COMPOSEZ 

PAR  M.   MOREAÇ 

Maistre  de  musique  et  pensionnaire  de  Sa  Majesté. 

PROPRES   POUR  LES   DAMES  RELIGIEUSES 

ET  TOUTES  AUTRES  PERSONNES 


A    PARIS. 
CHEZ    CHRISTOPHE   BALLARD 

SEUL  IMPRIMEUR   DU    ROY    POUR   LA    MUSIQUE 

Rue  Saint-Jean-derBeauvais 
AU    MONT-PARNASSE 

M  DC  XCV 

AVEC  PRIVILEGE  DE  Si  MAJESTE. 


AU   LECTEUR 


Ces  cantiques  sont  souvent  chantez  devant  le  Roy,  et  ils  ont  le 
bonheur  de  ne  pas  déplaire  à  Sa  Majesté.  On  espère  aussi  que  le 
Public  n'en  sera  pas  mécontent.  Et  comme  ils  ont  été  faits  pour  être 
aisément  chantez  dans  des  maisons  Religieuses,  on  y  a  observé  la 
règle  des  Cantiques,  qui  est  de  faire  passer  plusieurs  stances  sur  une 
même  modulation  à  voix  seule  avec  la  basse  continue.  Ce  sont  tous 
airs  détachez.  Les  uns  sont  propres  aux  voix  de  dessus,  les  autres 
aux  voix  de  basses  ou  de  bas- dessus. 

Les  trois  premiers  Cantiques  sont  de  la  composition  de  M.  Moreau, 
maitre  de  musique,  et  pensionnaire  de  Sa  Majesté,  si  connu  par  la 
musique  d'£sther  et  d' Athalie.  Le  dernier  a  été  composé  par  M.  de 
La  Lande,  sur-intendant  de  la  musique  de  Sa  Majesté. 

Si  quelques  curieux  désirent  les  avoir  avec  toutes  les  parties  et  les 
symphonies ,  ils  n'auront  qu^a  s'adresser  à  M.  Moreau,  dans  la 
V ieille-Ruë-du-Temple ,  vis-à-vis  la  rue  Sainte-Croix~de-la-Brelon- 
nerie,  chez  Monsieur  Caillj,  procureur. 
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